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1. Les circuits commerciaux de l’huile
bétique en Narbonnaise

Avec l’implantation de l’Empire à Rome des change-
ments économiques vont provoquer un nouveau modèle
d’interdépendance entre les intérêts de l’État et des pro-
vinces. Pendant le Haut-Empire, il y avait deux écono-
mies : l’économie privée et celle de l’État, l’une était le
marché libre et l’autre, le service de l’annona. L’État se
convertit en moteur économique de l’Empire, il fomentait
ses intérêts, mais aussi, les intérêts des particuliers, et ceci
dans un difficile équilibre entre Rome et les différentes
provinces (Remesal 1986, p. 81-89 ; Remesal 1995,
p. 360 ; Berni 1998, p. 63-65).

Cette réalité supposait la création de nouveaux ports
commerciaux et la fin d’autres. A la fin de Ier siècle av. J.-C.,
les antiques cités, comme Massilia et Emporiae, dimi-
nuaient leur activité portuaire, et d’autres villes, comme
Narbo Martius et Arelate, situées aux embouchures des
fleuves Aude et Rhône, commencèrent leur apogée com-
mercial pendant les premières années du Ier siècle apr. J.-C.
(Strabo, IV, 1.6).

L’huile de la Bétique était un produit que l’État, en
grandes quantités, transportait par mer, pour l’annona
civil, afin d’approvisionner l’Urbs, et pour l’annona mili-
taris, en faisant arriver des victuailles à l’armée située aux
frontières nord-occidentales de l’Empire.

Ce produit était embarqué à Hispalis et transporté à ses
destinations par trois routes commerciales que nous pou-
vons dénommer circuits annonaires (fig. 1).

Pour l’approvisionnement de Rome, la route principale
unit les ports d’Hispalis et Ostia. La fourniture de l’huile
de Bétique à l’armée située sur le limes se fait à travers de
deux routes : la plus rapide et économique était la naviga-
tion atlantique directe qui permettait à un bateau chargé
d’amphores Dressel 20 à Hispalis, d’arriver aux légions
de la Germania Superior et de la Britannia ; l’autre route

transportait les amphores jusqu’au delta du Rhône et de là,
en Germania par les fleuves intérieurs de la Gaule comme
le Rhône, le Saône ou le Rhin.

La circulation maritime d’huile de Bétique vers la
Narbonnaise, utilisait la route fluviale d’Hispalis à Gades,
et la route maritime, en direction à l’île de Ibiza, et de là,
les bateaux naviguaient vers le nord, près de la côte catala-
ne et de la côte française, et leur destination était les prin-
cipaux ports du sud de la France (Berni 1998, p. 70-76).

Les épaves chargées d’amphores Dressel 20 que l’on
a découvertes, démontrent l’utilisation de cette route
commerciale, comme l’épave de Port-Vendres II datée
de l’époque de Claude, qui transportait différents produits
originaires de Bétique : lingots de cuivre, de plomb et
étain, et amphores à huile, à vin et à salaisons (Colls et alii
1977 ; Remesal 1979 ; Colls, Lequément 1980), ou l’épa-
ve de Saint-Gervais 3, coulée dans le golfe de Fos, où l’on
a trouvé 34 timbres, et des tituli picti sur amphores
Dressel 20, datés du milieu du IIe siècle apr. J.-C. (Liou,
Gassend 1990 ; Liou 1980), et aussi, l’épave Arles IV,
trouvée à 660 mètres de profondeur, et située à quelques
milles de distance des bouches du Rhône. Son chargement
était composé de plusieurs milliers d’amphores de
Bétique, d’une typologie du Ier siècle après J.-C. (Long
1993).

La cité de Narbonne, depuis le Ier siècle apr. J.-C., et
pendant le IIe siècle apr. J.-C., était le grand distributeur
des marchandises de Bétique (Gayraud 1981, p. 522-541).
Les transports annonaires sont confirmés par la présence
des navicularii de Narbonne à la statio numéro 32 du
Portique des Corporations d’Ostie, où sont représentés
tous les ports principaux de la Méditerranée, qui négo-
ciaient directement avec l’administration de l’État. 

Il y a une de série de navicularii connus par l’épigra-
phie lapidaire trouvée à Narbonne, qui apparaissent aussi
sur quelques tituli picti sur amphores Dressel 20 trouvés
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au Monte Testaccio (Rome). Ces personnages ont négocié
dans différents ports, et ils transportaient une partie
de l’huile de Bétique, qui arrivait à Rome, surtout au
IIe siècle apr. J.-C. Nous avons trouvé différentes familles
de négociants de Narbonne sur les tituli picti beta du
Testaccio, comme les Fadii, les Valerii, les Segolatii, les
Olitii et les Aponii. Les plus connues sont S. Fadius
Secundus Musa (CIL XII, 4393), et P. Olitius Apollonius
(CIL XII, 4406) (Héron de Villefosse 1914) (voir fig. 4).

À l’époque d’Auguste, déjà, le port de Narbonne était
important (Strabo IV, 1, 6 et 12), ici, les produits arri-
vaient de toute la Méditerranée, mais aussi, étaient redis-
tribués les produits regionaux, comme la terra sigillata
sudgallica (Nieto 1986), ou le vin (Laubenheimer 1985 ;
Laubenheimer 1990).

Il y avait diverses voies de distribution pour l’huile de
Bétique. Une route se dirigeait vers le nord de la
Catalogne, le trajet était double puisque les commerçants
de la province voisine de la Tarraconaise, transportaient
leurs produits vers les marchés gaulois, surtout le vin cata-
lan, depuis au fin du Ier siècle avant J.-C. (Bouscaras
1974 ; Miró 1988 ; Berge 1990), et les bateaux retour-
naient chargés des produits d’autres provinces (Berni
1998, p. 72-76 et 107-114 ; Garrote, Berni, 1998a).

Cette activité commerciale explique les 52 estampilles
sur Dressel 20 trouvées à Empúries (Garrote, Berni
1998b), et l’épave Culip IV, un petit bateau marchand
coulé au cap de Creus, daté de l’époque flavienne ; cette
embarcation faisait de la navigation de cabotage, elle est
partie d’un port catalan, chargée d’amphores à vin et elle
allait vers un port du sud de la France. Pour le retour, le
commerçant avait acquis un chargement hétérogène com-
posé de terra sigillata de La Graufesenque, lampes à huile

de Rome et parois fines, et amphores Dressel 20 de
Bétique. Narbonne était l’unique port capable d’emmagasi-
ner et redistribuer les différents produits trouvés sur l’épa-
ve, et nous croyons que le bateau allait vers un port secon-
daire, sûrement à Emporiae (Nieto 1988 ; Nieto et alii
1989, p. 239-244).

Une autre route commerciale de distribution d’huile de
la Bétique était « l’isthme gaulois », qui utilisait les voies
fluviales du sud de la France. Les marchandises remon-
taient le fleuve Aude, puis les produits étaient transportés
par terre jusqu’au fleuve Garonne, et l’huile arrivait à la
cité de Bordeaux et à l’océan Atlantique (Strabo, IV, 1.14)
(Roman 1983).

Arles était l’autre grand port de la Narbonnaise, à la
tête du delta du Rhône, pour le port fluvial, le port mariti-
me étant situé dans le golfe de Fos (Ausonius, Ordo
urbium nobilium, X) (Rougé 1966, p. 159-160 ; Christol
1971 ; Christol 1982 ; Salvo 1992, p. 400-410), ici, s’ef-
fectuaient les ruptures de charge des bateaux, et les mar-
chandises étaient déchargées dans de petites embarcations
qui pouvaient remonter le Rhône (Amar 1986 ; Liou,
Sciallano 1989 ; Long 1994).

La cité d’Arles avait une situation géographique pri-
vilégiée. Les bateaux partaient de là, et ils utilisaient les
différents fleuves, comme le Saône, la Moselle, la Loire,
le Seine, le Doubs et le Rhin, pour faire arriver les mar-
chandises jusqu’au centre des Gaules, ou vers le limes
Germanique (fig. 1).

Cette route commerciale fluviale du Rhône était com-
patible avec une autre, la voie atlantique. Les grands
bateaux chargés des produits de Bétique naviguaient,
depuis Hispalis, jusqu’à l’armée située en Germania ou
en Britannia, sans nécessité de faire rupture de charge, qui
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Figure 1 — Les circuits commerciaux de l’huile de Bétique.



ralentissent l’arrivée des marchandises, et sont cause de
frais de transport supplémentaires, et coûtent en main
d’œuvre.

Cette route atlantique était utilisée normalement, ce qui
a été démontré par les sources classiques (Strabo, III, 5, 11 ;
IV, 5, 2 ; Plinius, NH, 2, 167 ; Suetonius, Calig. 46, 1 ; 47,
Claud. 17, 2 ; Tacitus. Ann. 2, 5-8 ; Cassius Dio 37, 52-53 ;
Appianus, Hisp. 1 ; Res Gestae, 26), et par les fouilles et
études archéologiques (Reddé 1979 ; Déniaux 1980 ;
Remesal 1986, p. 77-78 ; Remesal 1997, p. 50-51 ;
Carreras 1994, p. 91-94 ; Carreras 2000, p. 208-212 ;
contra l’utilisation de la voie atlantique : Baudoux 1996,
p. 160). (fig. 1)

2. Étude sur les timbres trouvés en
Narbonnaise

L’analyse de la chronologie des 1.400 timbres sur
amphores Dressel 20 de la Narbonnaise, donne le résultat
suivant.

Nous avons daté avec précision 665 estampilles, les
plus représentées sont les timbres du Ier siècle, avec
424 exemplaires (63,8 %), il y a 205 exemplaires (30,8 %)
du IIe siècle, et uniquement 36 marques du IIIe siècle
(5,4 %).

Cette évolution chronologique n’apparaît pas en
Germania ni en Britannia, ou l’huile de la Bétique arrivait
régulièrement au IIIe siècle apr. J.-C. Il y a des estampilles
comme ACIRGIF, LFCCV, LIVNIMELISSI, IIIVNIME-
LISSIETMELISSE, PNN, ou FSCIMIANO, que l’on
trouve sur le limes germanique et en Britannia, cependant,
elles ne sont pas très fréquentés dans la Gallia
Narbonensis (Remesal 1997 ; Carreras, Funari 1998).

Ces données démontrent que l’exportation d’huile de
Bétique était encore active, vers d’autres provinces de
l’Empire, et vers Rome aussi, pendant le IIIe siècle, alors
que les circuits commerciaux de l’huile vers la
Narbonnaise sont interrompus (fig. 2).

Cette baisse de consommation d’huile importée de
Bétique peut avoir été causée par différentes raisons,
comme les changements politiques et économiques après

la victoire définitive de Septime Sévère (197 apr. J.-C.),
devant Clodius Albinus à Lyon ; le nouvel empereur a
effectué une campagne de confiscations des biens des par-
tisans d’Albinus, qui étaient majoritairement, espagnols et
gaulois. Ces propriétés, plus tard, furent mises en vente
aux enchères, ou bien, agrandirent le patrimoine de l’em-
pereur (Remesal 1996 ; Berni 1998, p. 85-88).

Sévère et ses successeurs ont introduit une série des
changements économiques qui ont affecté l’équilibre
entre l’État et les commerçants privés (Herodianus, 3.8.
SHA, Sev. 12). Une politique interventionniste et dirigée
par l’État, pour le transport de marchandises annonaires a
freiné le commerce d´huile de Bétique, pour les intermé-
diaires et les commerçants privés, qui transportaient l’huile
pour la consommation privée (Remesal 1980 ; Rodríguez
Almeida 1980, p. 282-287 ; Salvo 1988 ; Rodríguez
Almeida 1989, p. 35-37 ; Berni 1998, p. 47-53).

Parmi d’autres raisons de la baisse des importations
d’huile de Bétique en Narbonnaise pendant le IIIe siècle
apr. J.-C., citons la possible augmentation de la production
et de la commercialisation de l’huile produite dans la pro-
vince même (Strabo, IV, 1.5) (Laubenheimer 1985,
p. 407-408 ; Brun 1986, p. 15-16), ou la possible aug-
mentation de l’arrivée d’huile provenant du nord de
l’Afrique (Amar, Liou 1984 ; Liou, Sciallano 1989).
Soulignons aussi, l’importance de la voie atlantique pour
accéder aux frontières de l’Empire.

Mais cette crise ne signifie pas la fin des importations
de Bétique, parce que les témoignages archéologiques
démontrent que les amphores d’huile de Bétique sont
arrivées régulièrement en Gaule Narbonnaise, pendant les
siècles IVe et Ve apr. J.-C. (Raynaud 1991 ; Congès,
Leguilloux 1991 ; Bonifay et alii 1998).

La comparaison des timbres trouvés dans les deux
ports les plus importants de la province : Narbonne et le
golfe de Fos, le port maritime d’Arles, révèle la présence
de 38 estampilles différentes trouvées à Narbonne, dont
12 seulement se retrouvent dans le golfe de Fos. 

Il y a une série d’estampilles du IIe siècle apr. J.-C.,
comme CIB et CIALB, qui sont représentées à Narbonne,
mais n’existent pas à Fos, où l’on trouve inversement des
marques du Ier siècle comme CANTONI QVIETI (8 ex.),
MIM (7 ex.), PSEDATIAVITI (6 ex.) et CSEMPRONI-
POLYCLITI (16 ex.), inexistantes à Narbonne.

Cette information importante conduit à l’hypothèse que
l’huile de Bétique était destinée depuis des centres de pro-
duction précis vers un seul centre de réception en
Narbonnaise.

La plupart des 45 timbres les plus représentés en
Narbonnaise sont datés de l’époque de l’empereur Claude,
jusqu’au début de IIe siècle (78%). Ces estampilles ont
aussi été trouvées dans les provinces frontières de la
Germania et de la Britannia, avec une proportion respec-
tive de 95,5 % et de 88,8 % (Remesal 1997 ; Carreras,
Funari 1997).
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Figure 2 — Évolution chronologique des estampilles trouvées en Gaule
Narbonnaise.



La moitié des timbres étudiés sont fabriqués dans
50 centres de production de Bétique, les plus représentés
sont les suivants :

Centre de production Quantité %
La Catria (Lora del Río) 141 estampilles 28,3 %
Las Delícias 46 9,2 %
Alcolea del Río 38 7,6 %
Huertas del Río 33 6,6 %
Tierras del Judío 29 5,8 %
Arva 17 3,4 %
Malpica 17 3,4 %
El Temple 16 3,2 %
Las Sesenta 13 2,6 %
Huertas del Belén 13 2,6 %

Si nous faisons la relation entre les timbres et les cinq
régions de la Bétique exportatrices, nous observons que la
zone la plus dynamique est La Catria avec 239 exem-
plaires, comme en Germania (Remesal 1986, p. 50-59 ;
Remesal 1997, p. 35-39) et en Britannia (Carreras 1998,
p. 21-26).

Les autres régions sont Malpica avec 50 ex., Arva avec
49 ex., Las Delicias et Alcotrista avec 48 ex. et Canama
avec 38 exemplaires.

Comme, nous pouvons l’observer sur le graphique de
la fig. 3, la plupart des timbres sont datés du Igt siècle, les

marques du IIg siècle ne sont pas très représentées, et
celles du IIIg siècle sont presque inexistantes.

En conclusion, la Gaule Narbonnaise, n’a pas été une
exception, et comme les autres provinces occidentales
de l’Empire romain, elle était desservie par les mêmes
circuits commerciaux, pour faire arriver un produit de pre-
mière nécessité, l’huile, d’une province lointaine, comme
la Bétique.
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Figure 3 — Évolution des importations d’huile de cinq régions productrices
d’huile de Bétique.

Figure 4.
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